RÉSUMÉ
Introduction :
La sécheresse oculaire est une maladie symptomatique caractérisée par l’instabilité et l’hyperosmolarité du film lacrymal qui entraine l’inflammation et des lésions de la surface oculaire ainsi des anomalies neurosensorielles. De nombreux patients présentent un inconfort au port de lentilles de contact. Le diagnostic est basé sur des tests cliniques, des signes et des symptômes ressentis par le patient.
Objectifs :
Nous nous sommes fixés comme objectif de déterminer la fréquence et la meilleure approche diagnostique de la sécheresse oculaire chez le porteur de lentilles de contact ainsi que les principales causes d’un inconfort au port de lentilles de contact.
Patients et méthodes :
Étude prospective observationnelle portant sur 20 patients âgés de 18 à 50 ans atteints de sécheresse oculaire. Les patients ont tous bénéficie d’un examen clinique complet avec recueil des symptômes établi par un questionnaire de qualité de vie DEQ5, des tests diagnostiques (Schirmer I, BUT fluorescéine) et des explorations (BUT-NI, Meibographie).
Résultats :
- La fréquence de la sécheresse oculaire était de 90% dans notre étude.
- Les principaux facteurs de risque retrouvés étaient :
Le sexe féminin, la profession intellectuelle, le nombre d’heures de port dépassant 8h par jour et le type de matériaux de lentille (souple) dans notre étude.
- Par contre, il n’existe aucune corrélation entre les symptômes ressentis par le patient et les signes
cliniques constatés.
Conclusion :
La meilleure approche diagnostique était l’examen clinique complet à la fois anamnestique et clinique étayé par le BUT-NI qui semble être l’examen le plus précis et le plus reproductible dans notre étude.
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